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que leur action est inverse, puisqu’elles aspirent l’air dans le tube 
pour le refouler ensuite dans l’atmosphere, tandis que les machines 

soufflantes des usines mötallurgiques puisent l’air dans l’atmosphere 
pour le lancer ensuite sur le combustible en ignition. 

Fig. 442. — Passage ä niveau avec tube interrompu, 

L’ecartement des machines fixes ne peut ötre determin& d’avance; 
neanmoins il convient de ne pas les placer ä de trop grandes dis- 
tances les unes des autres, afın que le frottement qu’&prouve l’air 

lanc& par le piston en se mouvant dans le tube n’exerce pas une 
contre-pression trop considerable. 

M. Arnollet a propose d’accumuler la force motrice dans des re- 

servoirs clos afın de profiter de tout l’effet des machines et d’obtenir 

une rarefaction disponible constante. (Ce systeme ingenieux, dont 
M. Lame a fait l’eloge dans un rapport ä l’Institut, n’a pas cepen- 
dant, ä notre connaissance, regu d’application. 

fi figure 445 represente l’ensemble d’un chemin stalfi dans le 
systeme atmospherique avec voie d’&vitement. 

Sur les chemins ä pente forte, comme celui du Pecq ä Saint- 
Germain, un seul tube suffit. La descente s’opere par l’impulsion 

seule de la gravite. Mais sur des pentes faibles il parait difficile d’ex- 

ploiter regulierement un chemin de fer sans &tablir un double tube. 
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